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La th&orie de la fonction r£v61atrice

APPLIQüiE A

quelques groupes derives des matieres colorantes

par M. L. Bourgeois, ing.-chimistel.

Les conditions que doit präsenter une substance pour fitre un
rävälateur ont fait l'objet de nombreuses ätudes. Sans parier encore
de la position des groupes dans le noyau benzänique, les conditions
primordiales sont:

i° Le corps doit avoir une aviditä süffisante d'oxygäne pour
decomposer l'eau sous l'influence du brome^jue renferme le bromure
d'argent, mais insuffisante pour decomposer l'eau directement, faute
de quoi l'hydrogäne naissant ne pourrait agir sur la combinaison
argentique ;

2° Les produits d'oxydation ne doivent produire aucune reaction
inverse capable d'arräter le developpement;

3° La solubilite dans l'eau (eventuellement dans l'alcool) doit ätre
aussi grande que possible ;

4° La substance doit ötre incolore ou träs peu coloräe, de m£me

que les produits d'oxydation.

1 Le present article est extrait d'un travail de concoors präsente £ PEcole d'ing^nieurs de Lausanne.
Rous en avons supprimi la partie purement chimique, et d£velopp£ la partie photographique. Ce travail a

ili effectue dans les laboratoires de MM. les professeurs-D' Paul Dutoit et D» Reiss. Qu'il me soit permis de
leur t&noigner ici toute ma reconnaissance pour l'int^rät et la sollicitude qu'ils n'ont cess£ d'apporter &

l'accomplissement de ce travail.

1906 i3
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Quant aux conditions de groupement et de composition, elles ont
fait l'objet d'^tudes tr£s importantes, auxquelles MM. Lumi^re ont
consacre de longues anndes. Un bref rdsumä de ces Etudes est n^ces-
saire ici *.

D'abord, comme on en verra du reste un exemple plus loin, les

corps de la s^rie grasse n'on donnd aucun r^sultat pratique, k une

exception pr&s. Seuls les corps de la sdrie aromatique peuvent 6tre
des rävdlateurs.

On a remarqu^, en sdrie aromatique, que les r^ducteurs parmi
lesquels on aura le plus de chance de trouver des r^völateurs sont les

phenols et les amines. Les regies ^tablies par MM. Lumi^re sont les

suivantes :

I. Pour qu'une substance de la s^rie aromatique soit un d^velop-
pateur de l'image latente, il faut qu'elle präsente, dans le groupe
cyclique, au moins deux groupes oxhydriles ou deux groupes amido-
g&nes, ou encore un oxhydrile (OH) et un amidogöne (NH2).

II. La condition pr^c^dente est necessaire ; eile n'est süffisante

que dans l'ortho et surtout la paraserie qui präsente le pouvoir r^v^-
lateur maximum. Ce pouvoir est nul dans la mdtas^rie.

III. Les propri^tds räv^latrices peuvent persister s'il y a dans la
molecule un plus grand nombre de groupes OH ou NH2 (exemple :

acide pyrogallique, diamidoph^nol, etc.).

IV. Si la molecule resulte de la soudure de deux ou plusieurs
noyaux cycliques, les remarques pr^c^dentes ne sont applicables que
si les groupes OH et NH2 existent dans un m6me noyau. (Ainsi la

Benzidine, nh2^ \^>NH,, ne developpe pas.)

V. Les substitutions faites dans les groupes OH et NH2 d^trui-
sent le pouvoir rävdlateur, ä moins qu'il ne reste au minimum deux

groupes OH ou NH2 dans les positions requises.
VI. Les substitutions faites dans les autres groupes GHdu noyau

ne paraissent pas annuler le pouvoir r^vdlateur.

1 II n'est evidemment question que des composes organiques.



REVUE SUISSE DE PHOTOGRAPHIE

Les corps conteiiant le groupe carboxyle ne donnent un räsultat

que si on les emploie avec une base forte, au lieu d'un alcali carbo-
bonaty.

Jusqu'h präsent, on n'a pas trourä que le groupe S04 OH ait un
pouvoir nuisible, au contraire ; il augmente, en effet, la solubility du

noyau dans lequel on l'introduit.

VII. La molecule ne doit pas ötre trop complexe, car la coloration
ainsi que l'insolubility augmentent avec l'accroissement du poids
moiyculaire.

VIII. Les remarques prärädentes ne s'appliquent qu'ä la syrie

aromatique.

IX. La phynylhydrazine fait exception aux rägles ci-dessus ynon-
cyes. On lui attribue comme constitution la formule

Gette substitution dans le groupe amidogyne ne dytruit pas le

pouvoir rävyiateur : au contraire, la phynylhydrazine est la seule
substance connue qui puisse dyvelopper sans le secours d'une base

ou d'un carbonate alcalin 1. La solution aqueuse ou mieux hydroal-
coolique suffit *.

Groupe du trinitroph6nol.

Formule de constitution :

OH

NO.j^NO,

VNO,

De ce corps peuvent dyriver, par räduction partielle ou complete,

1 Cette assertion, comme on le sait, n'est plus exacte ; d'apres les travaux de MM. Lumiire m&nes,
plusienrs r^v&ateurs, entre autres le diamidoph&ol et la m£toquinone, possfedent le pouvoir rÄväateur sans
l'addition d'alcali, le diamidoph&iol dlveloppant meme en bain acide. (Notice la Red.)

i Cette introduction, qui paraltra peut-£tre un peu longue, nous a paru u&essaire pour l'intelligence
de la partie chimique de notre travaiL Elle est tir^e des travaux de MM. Lumiire. (Revue ginirale dee
sciences pares et appliqudes, n' do i5 juillet 1891).
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trois composes qui, tous, präsenten t les gToupements de Ia fonction
räveiatrice ; ce sont:

i° Le dinitroamidophenol, de formule :

OH

II renferme done un groupe oxhydrile et un amidog^ne en position
ortho.

2° Le diamidonitrophenol, de formule :

OH

oil nous voyons un OH et deux NHS en positions i, 2, 4> cad. ortho
et para, positions requises dans la fonction räveiatrice.

3° Enfin le triamidophenol, dont nous ne nous occuperons pas
ici.

Le dinitroamidophenol, obtenu en fines aiguilles brunes, est
soluble dans l'eau, qu'il colore fortement en rouge-brun. Sa solution,
combinde & la solution de carbonate de potassium dans les proportions

habituelles des ddveloppateurs, ne nous a donne aueune reduction

de l'image latente. La gelatine a ete fortement coloräe en jaune.
Yoici d'ailleurs les räsultats exacts :

Dinitroamidophenol o,5 gr., dissous dans 20 cc. d'eau.
Carbonate de potassium 10 °/0, 10 cc.
Nous avons employe, pour nos essais, soit du papier au geiatino-

bromure « Lumi^re », soit du papier « Bromaryt ». Iis ont eteimpres-
sionnes au travers d'un cliche normal, d'une densite mpyenne. Le
chässis etait expose 10 secondes k 20 centimetres d'une allumette.
Ges conditions ont ete maintenues pour tous les essais ulterieurs.

L'epreuve a ete laissee en contact avec la solution pendant cinq
minutes, apres quoi aucune trace de developpement n'a pu 6tre trour

NO, NH,

\/NO,

NH.
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vde. Un essai avec i gramme de substance et 10 minutes de sejour
de l'dpreuve dans la solution n'a rien donne non plus. La couche
sensible etait fortement colore en jaune ; cette coloration est un peu
att^nu^e par le fixate.

Avec le diamidonitrophenol, rösultats k peu pr£s identiques. La
solution aqueuse est beaucoup moins color^e ; mais, sans doute par
suite de la formation ulterieure de dinitroamidophenol, ou, plus
exactement, du sei de ce dernier avec la base employee pour le d£ve-

loppement, cette solution se colore peu k peu d'une fagon intense.
Nous avons essayö le produit prepare par nous-mßme en solution

neutralist et un thantillon cristallisd provenant d'une collection

particuli^re.
Ces deux corps ont ete combines avec un alcali caustique ; mdme

ainsi, ils n'ont de nouveau donne aucun rdsultat appreciable. Aussi
d'une part, ces corps possedant les groupements caracttistiques de

la fonction reveiatrice, et, d'autre part, le troisi^me derive de la serie,
le triamidophenol, etant un excellent reducteur, on peut inferer de

ces essais que le groupe acide NOa paralyse l'action des groupes OH
et NHS. Cette constatetion du pouvoir paralysant du groupe NO, n'a

pas encore ete faite, ä notre connaissance, comme celui du groupe
GOOH qui, lui, ne peut developper l'image qu'apr£s adjonction d'un
alcali caustique en lieu et place d'une base carbonatee.

(A suiure.)
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